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OPPOSITION 

Groupe Poitiers, l’avenir
s’écrit à taille humaine

Apporter 
des réponses
Lors des législatives de juillet, le 
Front Républicain a fonctionné, 
empêchant le Rassemblement 
National d’obtenir une majorité, 
et le faisant échouer à obtenir 
une circonscription dans la 
Vienne. C’est un soulagement. 
Pour autant, jamais autant 
d’électeurs à Poitiers n’ont fait 
le choix de voter pour l’extrême 
droite. Par ce vote, beaucoup 
de Poitevins ont voulu exprimer 
leur désespérance. Il faut que 
nous l’entendions, et surtout 
que nous y apportions des 
réponses concrètes. Alors, me 
direz-vous, pourquoi parler 
de cela lors d’une expression 
sur le bulletin municipal ? 
Simplement parce que je 
pense que les collectivités 
détiennent une partie des 
solutions. Comment faire de 
l’école le lieu de l’égalité réelle 
permettant à tous les enfants de 
nos quartiers d’avoir les mêmes 
possibilités de construire leur 
avenir ? Comment s’assurer 
que chaque Poitevin vive dans 
un logement digne ? Comment 
assurer un maillage du service 
public et de l’accès aux soins 
au cœur de chacun de nos 
quartiers ? Comment garantir à 
tous nos habitants un droit de 
vivre dans un environnement 
apaisé et en sécurité ? C’est le 
projet que notre groupe porte 
et continuera de porter dans les 
années à venir.

François Blanchard

Groupe Notre priorité, 
c’est vous !

Urgences 
dans les parkings
En juin dernier, Grand Poitiers 
a pris la décision de fermer en 
urgence le parking Notre-Dame 
pour des raisons de sécurité. 
Depuis le début de ce mandat 
nous n’avons eu de cesse 
d’alerter la Présidente de Grand 
Poitiers, ses vice-présidents, 
ainsi que Léonore Moncond’huy, 
sur l’état déplorable des parkings 
de Poitiers, qui nuit à l’image 
et à l’attractivité de notre ville. 
Face à des défauts structurels 
importants, Grand Poitiers et la 
municipalité sont confrontées 
à une réalité qu’elles ne 
peuvent plus ignorer et qui les 
obligent à prendre une décision 
radicale. Aujourd’hui, ce sont 
les commerçants, les visiteurs, 
les abonnés, les résidents qui 
payent le prix de ce manque 
d’anticipation pour des travaux 
que l’on nous disait impossible à 
réaliser, mais qui sont désormais 
inévitables. A l’instar de ce qui se 
passe au parking Notre-Dame, 
de nombreux investissements 
deviennent urgents sur les 
autres parkings du centre-ville.

Le groupe Notre priorité, 
c’est vous !

MAJORITÉ 

Groupe Poitiers Collectif

Nouvelle rentrée, 
nouvelles écoles 
La rentrée des classes symbolise 
un moment de renouveau, 
une page blanche sur laquelle 
se dessinent les espoirs et les 
défis de l’année scolaire à venir. 
Cette année, une nouvelle 
école ouvre ses portes dans 
le secteur Montmidi. Prête 
à accueillir 150 élèves, nous 
l’avons voulue exemplaire 
dans sa conception et dans sa 
construction. Concernant la 
conception, nous avons tenu à 
associer l’équipe pédagogique 
et les agent·e·s sur la question 
des usages, d’aménagement 
des salles de classe, de mobilier, 
ou encore d’aménagement 
du restaurant scolaire. En 
ce qui concerne le chantier, 
nous avons choisi de travailler 
avec des entreprises locales 
autant que possible, d’utiliser 
des matériaux biosourcés et 
de produire des bâtiments 
à performance énergétique 
élevée. Les élèves eux-mêmes 
ont pu mettre la main à la 
pâte, puisqu’en mars dernier 
ils et elles ont été associé·e·s 
à une matinée de plantation 
participative des arbres et 
arbustes qui ornent désormais 
la cour de l’école. Pour préparer 
l’avenir, nous avons démarré 
une étude (accompagnés 
d’un cabinet) et en partenariat 
avec la caisse d’allocations 
familiales, pour pouvoir mieux 
identifier les besoins à venir en 
matière d’offre scolaire. Des 
variations locales importantes 
sont constatées selon le lieu 
du domicile des familles, ce 
qui entraîne des ajustements 
fréquents en matière de 
mesures éducatives avec 
l’ouverture ou la fermeture de 
classes, ou encore l’émergence 
de besoins en accueil 
extrascolaire. Les données avec 
lesquelles nous travaillions 
jusqu’alors n’étaient pas assez 
précises, elles ne prenaient pas 
en compte tous les paramètres 
qui peuvent avoir un impact sur 
les évolutions démographiques 
qui rythment la vie de notre ville. 
Cette étude nous permettra 

d’anticiper les changements 
qui nous attendent et ainsi 
de prévoir notre action en 
conséquence. Et, si nous ne 
pouvons pas reconstruire toutes 
les écoles de notre ville, nous 
nous employons à les rendre 
plus agréables pour les élèves et 
les personnels, plus résilientes 
face aux bouleversements 
climatiques à venir. Dans un 
monde à + 2°, il sera difficile 
pour les élèves de rester 
concentrés si les températures 
dans les salles de classe 
dépassent régulièrement les 
30° ou s’ils et elles ne peuvent 
pas se dépenser dans des cours 
d’écoles devenues fournaises. 
C’est pourquoi nous mettons 
en œuvre un grand programme 
de végétalisation des cours 
d’écoles, pour que tous les 
établissements scolaires publics 
dont nous avons la charge 
puissent bénéficier d’au moins 
50 % d’espaces végétalisés. 
La renaturation permet de 
créer des îlots de fraîcheur, de 
ralentir l’artificialisation des sols 
et d’apporter de l’ombrage à 
ces espaces de vie. Le résultat 
sera une ville plus résiliente 
face aux bouleversements 
climatiques à venir et des 
espaces scolaires plus agréables 
au quotidien. Au-delà du bâti, 
notre programme pour les 
élèves de Poitiers se concentre 
bien sûr aussi sur la pédagogie. 
Nous nous engageons auprès 
des équipes pour soutenir les 
innovations en la matière, en 
débloquant des fonds pour 
que l’école Gisèle-Halimi 
puisse développer des « classes 
flexibles » par exemple, qui 
permettent de moduler l’espace 
en fonction des activités et 
des besoins des élèves. Une 
organisation qui favorise la 
coopération et l’autonomie. 
Nous encourageons également 
le développement des projets 
liés à la classe dehors et les 
programmes d’éducation à 
la nature. Par ailleurs, nous 
poursuivons notre engagement 
dans le programme Cités 
éducatives dans le quartier des 
Couronneries. Ce programme 
national porté par la Ville 
de Poitiers, la préfecture et 
l’Éducation nationale, veut 
répondre à trois enjeux : 
conforter le rôle de l’école, 
promouvoir la continuité 
éducative et ouvrir le champ des 
possibles. En deux ans, ce sont 
64 projets et actions qui ont 
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été financés. Les bénéficiaires 
en sont autant les enfants, 
les jeunes que les parents ou 
encore les professionnels de 
l’éducation. La Cité éducative 
génère des actions et une 
réflexion collective. Elle crée 
une meilleure synergie entre les 
acteurs et actrices du territoire 
pour une action sur le terrain 
d’autant plus cohérente et 
efficace. Sur un autre plan, 
nous travaillons aussi avec les 
agent·e·s et les partenaires 
sociaux sur l’amélioration des 
conditions de travail au sein de 
nos collectivités. Une politique 
de  déprécarisation est en cours, 
qui touche notamment les 
agent·e·s chargé·e·s de l’accueil 
périscolaire. Cette politique 
répond à plusieurs enjeux. Il y 
a un objectif de justice sociale 
et de revalorisation des métiers 
précaires. Il s’agit également 
de répondre au défi de l’égalité 
femmes-hommes : ces postes 
étant bien souvent occupés par 
des femmes. Cette amélioration 
pour les agent·e·s qui prennent 
soin de nos enfants apportera 
aussi plus de stabilité et un 
climat plus serein pour ces 
derniers. Enfin, la rentrée 
scolaire ne serait pas complète 
sans évoquer le rôle des parents 
et de la communauté dans le 
parcours éducatif des élèves. La 
Ville de Poitiers a su organiser 
des ateliers avec les parents 
d’élèves pour réfléchir ensemble 
à des questions fondamentales 

comme la communication. 
Les associations de parents 
d’élèves et les partenaires locaux 
s’impliquent activement pour 
soutenir les projets. Les activités 
de bienvenue organisées 
par les écoles favorisent une 
collaboration étroite entre les 
familles et les enseignant·e·s, 
créant ainsi un véritable réseau 
de soutien autour des élèves. 
Les défis sont nombreux, mais 
la volonté de les relever avec 
ambition et bienveillance 
promet une année scolaire 
pleine de réussites. Bonne 
rentrée à toutes et tous !

Poitiers Collectif

Groupe Communiste 
Républicain et Citoyen

Patrimoine social
La notion de patrimoine a 
connu un élargissement passant 
d’un patrimoine monumental, 
religieux, à populaire, urbain, 
naturel… puis, à immatériel. La 
production de patrimoine a eu 
des usages politiques soutenant 
entre autres, impérialisme, 
colonialisme, élitisme culturel, 
triomphalisme occidental et 
exclusion sociale fondée sur 
les classes. Pour remédier aux 
crises sociales et écologiques, 
refondons le patrimoine de 
ceux qui n’ont rien : les services 
publics. Perçus comme des 
acquis et non des conquis, ils 
subissent les politiques libérales. 
Il est urgent de les reconstruire, 
de les renforcer.

Le groupe

Groupe Génération.s 
solidaire et écologique

Patrimoine public, 
un bien commun
Habitants ou visiteurs, la 
richesse culturelle et esthétique 
du patrimoine historique et 
contemporain de Poitiers est à 
la portée de tous. Ce patrimoine 
exceptionnel fait de notre Ville 
une destination privilégiée. Au-
delà des églises, des maisons en 
pierre de taille ou à colombage 
qui font la renommée de 
Poitiers, le patrimoine public 
est aussi constitué par les 
bâtiments abritant nos services 
publics. C’est grâce à l’entretien 
quotidien des agents que 
les services essentiels à la 
population sont accomplis : 
sans patrimoine, pas de CCAS, 
ni d’écoles primaires ou de 
musées ! Investir dans nos 
bâtiments publics et leur 
rénovation énergétique, c’est 
le seul moyen de faire en sorte 
qu’ils continuent à fonctionner 
pour le bien de tous.

Vincent Gatel


